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20 RUE UNIVERSITE, Montréal.

VITRANUX d'ART pour EGL1900
CLOCHES ' LIS

I4gents pour la Maison E. CHeMPIGNEULE & CIE, Frai"'
E'NV'OI SUR DEMANDE DE CROQUIS ET DVI

-------- -

___-A GRANDE, RE-DUCTIOe
Notre assortiment est maintenant au complet, comprenant

Ameublement de Salon, de Chambre, de Salle a Mianger, de Cuisleo'
Couchettes en Fer, Literie, Pupitres, Prie-Dieu, etc,

NOUS SOLLICI TONS RESPECTUEUSEMENT LA FAVEUR D'UNE VISITE AVANT DE

PLACER VOTRE COMMANDE.

A. B LA N E R1672, RUE NOTRE1A
N.1I.-Une attention il)éciale sera donnée aux colm1andes p»r la poste.

ADLPIEC.LAIViOZ ROPIU C, LARIVIÈRE tlRRRF,

LARIVIERCE & DUBE
MANUFACTURIERS DE

Cadres, Plinthes, Moulures, Baguettes, Etc., Etc'
Tournages et Dèeoupags ....

Exécutés av c précision, netteté et goff.Ii

Manufacture :159 rue SI-BONAVENTURE et 12 rue BLANCHARD

'l'ýléphone Bpll 132Bureau: 74 rue ST-A«NTOINE MONTREAL

RESSORTS DE PORTE AUTOMATIQLE
Le grandiu des1ratum Il pour les é'glises

PAILLASSONS en fil d'acier nettoyant les Piede
eni passant des~sus, SERRURES et CADENAS
sûreté, BALAIS à tapis, RASOIRS IlSurveyere
garantis, etc., etc.

Chez Xi. T. -A.
_,69 Rue Nt-Laurent, igogtréà'



,AUX MESSIEURS DU CLERGE VIN DE MESSE
tiosau oiH un, attention toute pa1'ticul,ère à ilim oitat;cn directe, (le

cil d'EsËpagne, île nus Vins de Messe. Lcs certificais autitîntiques que
ýtenions etciii sont approuvés par Sa Grâ^ce Munseignîeur 'arclievêque (le

le 'nîtréal, o(nt, une garailti.ý incontestale (le 1, tir purieté. Nous tenions aussi
111l 'lv pour lampe le sanctuaire lin-i qlue Cierges approuvés.

"UDON, HEBERT & CIE, Importateurs de Vins et Liqueurs en Gros
Il RUE ST-2TJLFICE ET 22 RUE DeBRESOLLE3 MONTREAL

2123 RUE NOTrRE-DAME
Le dimanche:

Iheur a 2 heures P. M. ~ ~ O ST ~ J.~-

8.c à 9.30" ~

VIGNOBLES CANADIENS Onai
p Vin de Messe approuvé par Son Emineoce le Cardinial Ta~schereau par Mgr
abre et les autres évêques <lu Canada, employé dans presque toius les Evéchés

de la -.
v .uissance et aussi dans presque tous les collèges de la Province de Qiiébec.

e U Table de première qualité.
et atisfaction garantie. Nous expédions directement <le nus cave,;. Pour pîrix

autre informations s'adresser à

ERNEST GIRARDOT & CIE, PropIétIre

',l ins% sont aussi en vente cliez MM. P. J. MON;41JEU IL, Lévis, P. Q. et
1- J. TREMPE. Sorel, P. Q.

CLOCHES POUR EGLISES
Mears & Stalnbank

Etablis en 1570

FONDERIE DE (16CIIES DE WIIITENiAPE1, (IOM)BI, .NG.)

Meneely & Cie
Etablis en 1826

WEST T ROY, N. Y.

HUCH RUSSELL
RRLN

185 rue ST-JACQUES
Temple Building, MONTREAL



Prières des Quiaramte-iI6ures

LUNDI 28 OCTOBRE - SL-Edouard.
MERCREJ)I 30u - St-Frs (i'Assi"e.

VEýNDREDI 1 NOV EMBC E - Ancornit aion du Lac.

Fêtes fie lit seililae

DIMANCHE 2ý7 OCTOBRE -'21 P. lPair. B. V. M. d. m.

LUNDI 128 - SS. Simoûn et -Judîs. AI), d. '2 ei.
MARDI '11, - 1h'la l'erie.

MERCREDI 'ý - ioe la Fé'rie.

JEUDI 31 i - (.lI ûne) Vigile, Sem.
VEND)REDI 1 NOX EIMBRE - 'I 0USSAI NT, di. 1 el. (d'obJîaaliOfl)'
SAMEDI 2-COMM. des dkorîts.

La ematue ftlIigie» de Montréal
S'adresser:
Pour la Rédaction, à M. G. 1.)auth, Arýchi véclié de Montréal.

Pour l'Administration, à M. L. E. Cousineau, Archevéché de Montré8î,,,

Sur demande, la SEMIWeIE RELIGibESE recommandera aux prières les Mael

défunts de ses abonnés.

IJAPRE~ &' LAVERGN0

'25% de8 réduction pour le Clergâé et les Communautés Religieuses

TiiIEPI-IONIE 7'283 ~360 RJE ST-Dl)FNNS MO-NT"e

ALBERT GAUTHIER
IMPORTATEUR ET MANUEACTIURIFR

Broîizos et clîa.,41hIerles
Statues (le toutes descriptious, Chemins de croix en bus-relier, eUt Peuo'

% l'huile, en Chromos et Lithographies, Magnifiques choix de3 l.atup,9 010
mnaire, Lustres, Chsindeliers d'autel et Candélabres, Caliesa, Ciboires, 0

et Bu retteeF. Vin do messe (le Bille, Madère et Taragone.

Magnifique candélabre i) eveté au Canada et aux Ela ts- ii

sepbt lumières, pouvant donne? au-delà de cent chanýg-ezmtul

rents, aux prix de $32.5o la Paire. j

SPECIALITE POUR AUTELU EN TOUS STVT,EFS ET DE WLb r

1677 rue Nôtre-Dame - Mortr'eo



LIBRAIRIE C. O. BEAUCHEMIN & FILS
256 ETr 258, RUE STr-PAUL, MONTREAIL.

ts8tOtre de Notre-Seigneur Jésus-Christ ou la vie de notre vie, par le
~.P. Coleridge, S. J. Trois parties divisées comime suit:

I.La sainte Enfance, 3 vol., 8x5, le volume.....................i 1O0

l.La vie publique, 14 vol., 8x5, le Vol ........................... i 1OU

Ii.Vie Glorieuse, 1 vol., 8x5 ................................ ...... i 1OU

grande1 vie de Jésus-Christ, par Ludolphe le Chartreux ; traduction,

pieface et notes, par le R. p. Dom Jjroquin, religieux du même

"idre. 7 vol., 8x5 ......................................«.............6 25

ee IL S. Jésus-Christ, d'après les visions (le la soeur Anne Cathe-

riue Emimericli, recuieillies par Clémenit Bretano. (3 vol., 6JX4. 3 00

otr-SignurJésus-Christ : a vie et ses ensaivriemfents, par

M.- l'abbé S. E. Trette. 2 vol., 9x5j .......................-........ 3

vie de Notre-Seigneur Jésus-Christ, par l'abbé Le Camus. 3 vol. 715. 2 63

tqe de Notre-Seigneur Jésus-Christ, par l'abbé C. Fouard. 2 vol 7x5. 2 00

46 NlOtre.Seignenr Jésus-Christ, par Ludolphe Le Chartreux, tra-

'duction nouvelle. 2 vol., 7x5 ............................. i.... ..... 50

ý4kCire de la vie de Notre-Seigneur Jésus-Christ, depuis son incar-

nation jusqu'à son ascension, avec des réflexions et lin précis des

A4ctes des Apôtres, par le R. P. de Ligriy, S. J. 1 vol., 9x5k. i .. U10

4141115Chrîst, extrait du Il Christianisme et des temps," par Mgr Bou-

gaud. 1 vol., 6x41 ............................................ ..... O0 95

46IMa2S.Crlst, par le P. Didon. 1 vol., 8i5 ..... ........................ i1 25

X*f'SOI4eur Jésus-Christ , Ce que nous lui devons, par l'abbé

J- Berthier. 1 vol., tlix5, rel, toile ............................... O .... 40

Sluit Evangile ou la vie de N. S. Jésus-Christ selon les quatre

Itvangélistes, harmonisée en un seul récit, avec notes explica-
tives, par le R. P. M. Lebatut, 1 beau volume 9x6, avec encadre-

'ent rouge orné de nombreuses gravures, relié J chagrin......2 75

14ISO de Notre-Seigneur Jésus-Christ, par Louis Veuillot. 1 vol., 7x5 1 00

l6de No0tre-Seigneur Jésus-Chrisit selon la concordance des quatre
1ývangéliàtes, avec une introduction sur l'autorité des Evangiles.
1 Vol,, 7x5............................................................O0 

95

Vede Notre-Seigneur Jésus-Christ, méditée pour tous des jours de

l'année, à l'usage de personnes qui communient fréquemment
dans le monde, par l'auteur des Avi spiritul&. 2 vol., bi8....... 1 50

te 1 fi de la très sainte vierge Narle ou abrégé de la cité mystique

d'après Marie de J1ésus d'Agréda, traduite et augmentée par

"'abbé Boulan. 1 vol. 71.................................... ...... 05U



Dr. J. F5. T. DUBOIS
2013, Rue Notre-Dame, Montre8'

TELEONE B.ELL 1998
D'. ] t.i bolm Ilu upc d' i génit lne. C2oxuîîiestdiî,i trotte

e rt i ite .nt dan s u nez, <Ie li av eet( rl, ti'' C'cst (lit ils l e h at

prf î'tn ' tn,îýt>~', , 'til al tait toult, dt'î,lt'éreIIîent d14- Ct tîde6 PaI
e Il td'rec et, F'ra iuce et i ci A <<g p il t,* r it'. - li. le D r. D)u bot li ' il (t tit i 1(l

d Iea It 1 ' i' B v 1'u (-Il e' I g 1%r K fit p i 1 ) 1 e' e1 état, cI 'Soi g4ne r d'a près ve I lO tt>Od
t pddotu t, te Crsa re j ou lin do uelh ec -

Heures[ de.Con suit& mous . (e 8 à 10 fi. il. Ni de 1 à 3 fi. 1), bi

Valises, Sacs de Voyage,
wrTc., ETC., ETC.

Unre a//ciljion sfciale est doiti(e im G/eyé e! aux otuta4é
Religieuses.

1617 R'ue Notre-I)<rwe -Montrét
1

»I1AliON FONIE EN 1S43

OWEN McGARVEY & FILS
ta3llté de <out'hetter, et litterte pour collêgem et couv.enits et d'aine ubile0t

pour familles.
Manufacturiers et Marchands de MEUBLES DEF rouTES SORTES

1849, 1 8 1 et 1853 ILUE INOTRE-DAME - X0NTB3AL

A.DfEMERS ETAIILI EN 1863. C. BRUNE
1

'

DRA PEAU, SAVIG;NA.C & CIE
140 ir#e St-Laitie-ei, .3o tireal 6~

Ferb lantiei's, PlombjerýS et CoLIVreure
fPoseurs dl'Apt areils de Chiauffage et F.iectrùiielis

Assorfineit t, iYs v'arié et complet d' Ustensils de C,4isio#
Voleleh' LmtsGazelierî, Brackets, Globes? el fioe

.'iECIA 1 JTE pour li pose et lem r6lperàttousýn îles ioun»aî
It 'teu clint nde, A '.'a)'euî'. liante et basse pression, et del;FO
lîat'sts à t'air citait]i, l.e prtx trés modér&.

'rîî~'tox~ ~t.. StAt TÉLÉPHONE MrcÂP

VA. PLOMBIER, FEEBIAKTIo
MIMA 11~I iA I1 Poseur d'Apparells à Bal'

losI BUai&,Av de, Couvertures, Etc.
Ne* 4O, rue Igte.Hgarguerlte, Noentréal.



WVM. ROODEN & CIE
SUÇCCESSEURS DýE D)AY & DEELOIS

110 a 120 Rue Anne

Colonnes Pilastres, Grillages,
Balustres d'Escaliers, Etc.

Estimations fou7nies sur demande.

$%ORNAISES A EAU CHAUDL7

ACCESSOIRESJ A VAPEUR EN FONTE.

SAINS, EV/EPS, PA TRONS ET MOULA GES.

0011ectons ousla plua court dslai.

EýTABLIH iý1 187iS4

SA. LAMIONTAGNE & CIE
.111d (J IfA ND S TAI .LLE UR>S

e01536 Rue $te-Catherile, Voisin de la Banque d Epargne

MONTRELAl
%4us accordons au Clergé et aux Commnunautés religieuses

tr6attention toute spéciale.
SP"ÉCfALITÉ : TWEEDS FRANGAIS, ANGLAIS, ECOSSAIS et CANADIENS.

Granit et M1arbre~ de différenites Couleurs

SRUE WINDSOR - - MONTREXL

'relephone No 2973. Marbrier Sculpiteur
UUItPierres Turrnu:tire.s, nu~~ t1 ift ts l c n1ne, Carrelage

en taribre etý NMsa1qu'eetc,

L . Iqférenee: Archevêchè de Montréal.



LIBRAIRIE C0. O. BEAUCHEMIN & FILS
256 & 258 RUE ST-PAUL, MONTRE AL.

Vie intérieure de la très sainte Vierge. Ouv'rage recueilli (les écr its de
M. Olior. 1 vol., 7x5 ................................................ 07

Mater admirablis ou " Les quinze prembiores années do Marie Iina- 8cuilée," liar l'abbé Momàin. 1 vol., 7xl).............................. 0
Vie de la très sainte Vierge, dI'aprês les rnédlitations dle la soeur Anie-

Catherine Ernericti, traduction nouv.elle, miise en liaruhiolrue bavec la vie de N. S. J. C. 1 vol., t;x4 ............ »..................O5
Le pape Léon XIII: Sa vie, son act:on religieuse, politique et sociale

par Mgr de T'Seriaes avec une iiîtroductiol.i par iMgr Bauiiari.
2 vol. l4gx7,1, orw s de eartes et le gravure ... ................ .... 37

-- Le même ouvrage, reliure toile tranche dorée........................ 6 2b

Le curé d'Ars. Vie du vénérable Jean-Baptiste-Marie Vianney, par
l'abbé Moniinii. 2 vol., 7x5 ... ....................... ................ 1S

Esprit du curé d'Ars M 1. Vbianney dans ses catéchiismies, ses homélies
et sa conversation, par l'abbé Monnin. 1 vol., 5x.« ............... 0 s3

Nouvelles fleurs du curé d'Ars, recueillies par le IL P. Don Georimain
Alaillet-Gtiy. 1 vol., 52x4 ............................................. o0 20

Le Bienheureux Jean-Gabriel Pcrboyre, prêtre, mîissionniaire et martyr ~2
par M. 1)einiuntid. 1 vol., 7x....................................... 2

Vie du vénérable serviteur de Dieu Françols-Marie-Paul Libormau, 1 oOpar le cardinal i'itra. 1 vol., îx5...................................

Vie de Maximilien d'Este, archiduc d'Autriche, par Daurignac. 1 vo-
lume 7x5 ................................................................. o00

Monseigneur de Mazenod, fondateur de la Conigrtégation des Oblats dle
MUarie-Iniiiaculce par MUgr Ricard. 1 vol., 8x5, ............. ..... i 2

L'Ame d'un missionnaire, vie du P. Nempoil. mîissionnaire du Tonkin,
par l'abbé àloidlenis, pîréface de Mgr Baiard. 1 vol., 9xti......i

Le Thaumaturge du XVIII' siècle on la vie, les vertus et les miracles
du Bieiuiuux Gerard Majella,î ._ýr le P. Satint-Orner. 1 voi.9x5j. 0

LA VIE CHRÉTIENNE
AU MILIEU DU MONDE ET DE NOTRE SIÈCLE

ENTRETI EN0 PIRATIQUJ'A

PAUi

LA PRINCESSE CAROLINE D)E SAYN WITTGENSTEIN

,Recueis r viis eto~ublies par lenri Lasserre.

La vie avec Dieu, avec soi-rnélie et avec le prochain, 1 Vol ......... O08
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L Offies extraordinaires. -I. .Apostolat do la prière -H ILa Toussauzt.-V. Lettre
Prstorze des pè~res du Premcier Concile ]Provincial de XontrWa sur la Presse (rémum6). -T.
Au col-lège de Joliette.- VIL A travers la presse. --VU A-s -Aux prières.

OFFICES ]IXTRADRDINAIllis
Annoce.- Dimanche, le 27. - Annonce de la %~te des SS. Jude etSimon, de la Toussaint et du jeûne dela veille.
Cathédrale.- Dimanche, le 27. -A 4 heures P. M., vêpres auxquellesassisteron~t les volontaires du 65me bataillon; à 7.30 heures, ouverture dela retraite des femmes.
Lundi, le 28. -A 6 heures, ordination.

.Nercr-edi, le 30. - A 6.45 heures, grand'messe pour les bienfaiteurs de

V'endred.i, le 1 nov. - Office pontifical.
San"d, le IL.-A 9 heurest, office pontifical et sermon.

8Sant-GabrieL - Dimanche.. le 27. -Visite pastorale.
Tituilaires. -Dinanrhe le 27. -Solennité des Titulaires de Sainte.MfafieSatomée et de Saint-Raphaêl à l'Ile-Bizard.

Dimanche, le3nov. - Fête du Titulaire de Saint-flnbert et solennité
de celui de Saint-Alpfionse.

£kposi'ou.t 41b le&p~~
J'aienuion, générale pour le mois de novembre, approuvée et bénie

par le pape :
XeR la térêts <le 1EXII» dans les contrées allemand«

PIIIÈRE QUOTInIENN4E DUBANT CE MOIS :UIV IN Coeur de JÉSUS, je vous offre, par le Coeur immaculé
de MAJUE, les prières, les oeuvres et les souffrances de

cette journée, en réparation de nos offenses et à toutes vos
autres intetions.

Je vous les offre, on particulier, afin que l'extension de votre
culte, dans les contrées allemandes, accélère le mouvement du
retour à l'unité de la vraie foi. Ainsi soit-il I



LA SEMAIÑlE RELIGIEUSE

'EQLISE a institué la fête de la Toussaint pour ne pas
oublier ceux de ses saints enfants qui ne reçoivent
jamais d'hommages. On peut affirmer, sans ambi-

tion ccmme sans crainte, que Dieu a compté des saints dans
toutes nos familles ; c'est donc un devoir de les honorer au-

urd'lm, un avantage de se rappeler leurs exemples, un profit
L3 les invoquer.

A la plupart d'entre nous il a été possibli de voir de près les
vertus de nos pareDts, la vie pieuse et la mort calme et vrai-
ment chrétienne de quelqu'un de nos proches. S'il fallait
opérer des prodiges pour aller au ciel, s'il était besoin, pour
conquérir là-haut une belle couronne, de faire des actions
héroïques, extraordinaires, on pourrait étre embarrassé pour
désigner parmi ses proches ou ses ascendants une telle illustra-
tion ; mais qui ne sait que Dieu seul est admirable dans tous
ses saints, et que, pour se sauver, il suffit de bien accomplir
les devoirs de son état, chacun dans sa sphère respective ? A
qui faut-il dire qu'on peut devenir un saint, un grand saint,
en vivant chrétiennement, mais simplement, dans la niédiocrité
et dans l'éloignement de tout ce qui brille ? Est-ce que la for-
tune, la puissance, la pourpre, le trône, fournissent plus de
moyens de salut et de sainteté que l'humilité.et l'indigence ?

Dans ces conditions, tel a vu, connu, et surtout aimé sa
mère. Elle a vécu longtemps sous les regards de Dieu, attachée
à ses devoirs sous tous les rapports possibles ; pieuse, timorée,
elle observait avec amour les commandements divins ; la
prière était sa consolation et l'Eucharistie sa force. Dans le
monde elle était douce, modeste, bienveillante et charitable
toujours; elle aidait le pauvre de son superflu, môme du né
cessaire, ou édifiait le riche par le support de sa médiocrité.
Dans son intérieur, on la voyait uniquement occupée de sa
maison, affectueuse et soumise, attentionnée auprès de ses
enfants, vigilante surtout du côté de leur âme, employant à
propos la fermeté et l'indulgence. Et enfin, au terme d'une car-
rière remplie sans éclat, mais avec une fidélité exemplaire à
tous ces devoirs, elle s'éteint laissant tout en ordre, calme et
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rusignée, soutenue par les sacrements, rendant son âme à Dieu,
heureux de l'accueillir 1... N'est-ce pas là une prédestinée,
une élue, une sainte ? Dans le cercle plus ou moins étendu de
sa parent§, qui n'a pas vu ou connu un si bel exemple ?

Encore une autre raison de croire que le ciel a ouvert ses
portes à l'un des nôtres. Où sont les rares familles qui n'ont
pas vu s'envoler un de ces anges qu'on appelle de petits en-
fants ? S'il était possible de le dire, sans crainte de soulever
un tressaillement dans le cœur d'un père et jusqu'au fond des
entrailles maternelles, on oserait s'écrier avec les sentiments
et l'accent de la foi : Heureuses les familles auxquelles Dieu a
accordé cette grande faveur ! Le Sauveur a dit que la mère
oublie toutes ses douleurs quand elle a mis un enfant au mon-
de ; 'combien donc ne devrait-elle pas se réjouir quand elle a
donné un enfant de plus au ciel !... Mère désolée, mère chré-
tienne, au milieu de vos larmes, que chacun comprend et par-
donne, levez les yeux en haut et consolez-vous d'étre si heureuse,
car vous étes sûre d'avoir donné un nouvel ange à Dieu !

Et ainsi, sans chercher d'autres exemples, il n'est pas de
famille qui ne puisse se louer de compter un saint parmi les
élus. Mais, comme il faut se garder de s'arréter à cette douce
certitude et de carasser sans profit une si consolante convic-
tion 1 Le culte des sain:s n'est pas une simple théorie, il ré-
veille de grands sentiments dans le cour de l'homne et du
chrétien lorsqu'il s'agit des saints qui nous appartiennent par
les liens du sang, et qui sont nos modèles et nos protecteurs
naturels.

On dit souvent que les liens les plus sacrés se relâchent et
se dissolvent, que l'esprit de famille s'affaiblit, s'il n'est déjà
complètement éteint; n'y aurait-il pas un moyen d'en renou-
veler la sève et la puissance ? Que le père dise souvent, comme
Tobie, à tous ses rejotons réunis autour de lui : « Nous som-
mes les enfants des saints et les enfants doivent ressembler à
leurs pères. Que les premiers rendus au ciel comptent ur
notre souvenir et sur notre culte, comme les derniers comp-
tent sur leur secours et sur leur protection. » Et ainsi, ils
s'efforceront tous de se rendre à l'envi dignes les uns des autres
et surtout dignes de Dieu. Aucun d'eux n'oubliera qu'il faut
être saint sur la terre pour jouir du bonheur des saints dans.
le ciel.
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ELAmm2 S A IGIEUaSE

DES

Pères du Premier Concile Provincial de Montréal
S1TEpv Ti-& EplEEJESSEJf

(R1sumÉ)

La publication intégrale du mandement que nous résumons ici aurait de-
mandé au-delà de 3 2 pages de notre revue, c'est-à-dire plus de deux numé-
ros entiers.

Dans ces conditions, pour obvier au double inconvénient, ou de mettre
de côté toute autre matière pendant deux iemaines consécutives, ou de mor-
celer indéfiniment un document qui perdrait beaucoup à ces coupures, il
nous a part préférable d'offrir à nos lecteurs un résumé fidèle et complet de
cette lettre collective de NN. SS. les évêques sur la presse.

Nous n'avons absolument rien ;changé, ni ajouté ; pour abréger le docu-
ment et lui garder en même temps sa clarté, il a suffi de retrancher les dé-
veloppements et les citations, et d'en indiquer plus nettement, en les met-
tant en relief, les divisions et sous-divisions.

La Rédaction.

Ire PARITIE

DES DEVOIRS DE LA PRESSE

'INFLUENCE de la presse pour le bien est considérable.
Elle a favorisé le progrès matériel, elle l'a encouragé,
soutenu vaillamment dans ses luttes, exalté dans ses

conquétes et elle n'a cessé de mettre à son service ses revues
périodiques et ses journaux quoditiens. Les beaux-arts ont
aussi reçu de la bonne presse un élan vigoureux et un puis-
sant appui. Elle a contribué large.:'ent au progrès de l'agricul-
ture, du commerce et de 'industrie. La science elle-même,
sous toutes ses formes eti à tous ses degrés, a été, grace à la
presse, vulgarisée et mise à la portée des intelligences les plus
ordinaires. Nous lui devons enfin, du moins en grande partie,
l'heureux rapprochement entre des peuples autrefois presque
complètement étrangers les uns aux autres.

Supprimer la presse, serait donc faire disparaltre l'un des
leviers les plus puissants de la civilisation. Cependant on ne
saurait lui. lisser une liberté désastreuse au bien des individus
et à celui des sociétés. Elle demeure soumise aux lois divines
et humaines. Elle est liée par de graves devoirs, devoirs sacrés
qui ne mutilent pas sa liberté, mais lui fixent simplement des
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limites légitimes et honorables et lui tracent la route à suivre
si elle ne veut pas s'égarer fatalement.

Ces devoirs de la presse sont de diverses sortes. Elle en a
surtout de particuliers à remplir dans les quistions religieuses,
dans celles de la politique et dans le choix et la rédaction des
faits et nouvelles dont, chaque jour, elle couvre ses colonnes.

10 A i'égarl de PEglise. - Le journal catholique ne doit ja-
mais attaquer. lEglise, sa divine origine, la légitimité de ses
pouvoirs, la suprématie de son autorité, linfaillibilité de ses
enseignements, la prudence et la sagesse de sa direction. Il
sait respecter, an toute circonstance, le sacerdoce, sa mission,
ses représentants et ses ouvres.

Mais il est des moments où il ne peut pas se contenter d'une
soumission négative à lEglise. Quand arrive Pheure de la
lutte, de la calomnie,-de la persécution, il doit affirmer publi-
quement sa foi et son allégéance à lautorité religieuse.

L'écrivain ambitieux de remplir fidèlement ce rôle difficile,
doit unir à la science beaucoup de modération et de prudence.

Il est souvent dans la nécessité de se prononcer et de former
l'opinion publique sur les questions les plus variées et les pro-
blèmes les plus délicats de l'histoire, de Péconomie politique
et des sciences sociales. Il lui faut donc les bien connaitre, être
en mesure de les exposer avec clarté et de réfuter victorieuse-
mont les objections qu'on lui oppose.

La modération exige du journaliste qu'il évite les exagéra-
tions dangereuses, les confusions regrettables et les écarts de
langage. Elle demande encore qu'il sache respecter chez l'ad-
versaire, les idées et les opinions que PEglise n'a jamais, soit
par ses pontifes, soit par ses docteurs, déclarées contraires aux
dogmes, à la morale ou à la discipline.

La prudence, enfin, veut qu'on ne soulève aucune discussion
personnelle, qu'on ne transforme pas en questions de principe,
des questions accidentelles ou purement historiques, et surtout
qu'on ne parle jamais au nom de PEglise.

Le journal catholique doit enfin apporter dans ses discus-
sions et dans ses luttes, un respect profond et une soumission
parfaite envers lautorité ecclésiastique et prendre d'elle son
mot d'ordre et sa direction.

23 En politique.- La pressa, en sa qualité de puissance intel-
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lectuelle ç,anstitue, en politique 3urtout, une espèce d'aristocra-
tie. Elle est, à la fois, le contrôle des pouvoirs, la protection
des minorités, l'auxiliaire du législateur, le miroir de l'opinion
publique, la lumière et le guide des électeurs. De là, des de-
voirs dont la gravité n'est peut-être pas toujours comprise.
L'esprit de parti, l'ambition, l'intérét personnel font, trop sou-
vent, du journal un instrument d'injustice, de mensonge et de
séduction.

Les gouvernements ont une lourde responsabilité : c'est à
eux qu'il appartient de sauvegarder et de promouvoir les inté-
rêts de la nation.

Dans l'accomplissement de leurs obligations nombreuses et
diverses, les fautes et les allus sont faciles, il est donc bon et
utile qu'ils soient tenus constamment sous l'oil du peuple, afin
que celui-ci puissr les observer, les étudier, les louer, les blâ-
mer et au besoin les forcer au respect de la justice et du'droit.

C'est le rôle de la presse.
La presse représente aussi le drôt; elle fait entendre, quand

les.circonstances l'exigent, sa voix indignée, elle proteste avec
énergie, lutte avec courage, soulève, en les maintenant dans
les bornes de la modération et de la justice, les légitimes récla-
mations de tout un peuple, et finalement, c'est la raison qui
l'emporte, c'est le droit qui triomphe.

On ne saurait le nier, lorsque la presse a devant elle des mé-
faits à redresser, des abus graves à signaler, des compromis
désastreux à prévenir, son devoir, c'est le combat quotidien, et
sa mission, c'est d'empêcher que l'égoïsme et l'improbité ne
finissent par compromettre les intéréts- les plus chers de la
nation.

Cependant, si tous les partis [politiques ont besoin de jour-
naux qui soient leur organe auprès du peuple, l'expression
fidèle de leurs idées, le soutien et le défenseur de Jeur pro-
gramme et les coopérateurs de leurs l1ittes, il n'en est pas
moins vrai, qu'ils n'est jamais permis de sacrifier le bien pu-
blic au bien privé, ni de pousser le dévoûment au parti au
point de violer le droit et la vérité. Ainsi donc, le journal, est
tenu ä'apporter, dans ses discussions, beaucoup de réserve,
et de ne pas combattre systématiquement des mesures néces-
maires ou utiles au bien du pays, à sa paix et à son développe
ment.
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En toute circonstance, le journal politique doit encore avoir

pour règle de conduite le respect de l'autorité et celui de la
magistrature.

Le peuple a besoin d'être guidé dans le choix de ses manda-
taires.

A la presse incombe le devoir de ne proposer aux suffrages
de la nation et de ne soutenir de son influence que des candi-
dats dignes de confiance, capables de travailler efficacement au
bien public et d'assurer au pays une législation sage et durable.

Enfin, s'il s'intéresse aux classes otvrières, que le journal ait
des intentions plus particulièrement, pures et élevées.; qu'il
demeure étranger aux calculs de l'égc~3me et de l'ambition.
Loin de flatter le peuple, loin de soulever, chez lui, la haine
ou les préjugés contre les riches, loin de le jeter dans ces grèves
qui aboutissent fatalement aux désordres les plus graves et au
paupérisme, qu'il cherche à lui inspirer, au contraire, le res-
pect de l'ordre, l'obéissance aux lois, l'amour du travail et de
l'économie et pardessus tout, une soumission chrétienne à la
volonté divine.

30 Dans le choix et la rédaction des faits et nouvelles.-Le public
a le droit indiscutable de n'étre ni trompé, ni scandalisé par les
anecdotes et le récit des événements mis, chaque jour, sous ses
yeux. Le journal est donc tenu d'user de la plus grande cir-
conspection dans le choix et la rédaction des faits et nouvelles
qui occupent aujourd'hui une si large place. l1 doit n'affirmer
que ce qu'il sait être vrai, ne pas donner comme choses certai-
nes les bruits et rumeurs, encore moins publier des racontages
qu'il sait être complètement faux ou même odieux à l'égard de
certaines personnes ou de certaines institutions. Que de réputa-
tions intègres ont été perdues par l'indiscrétion de la presse !

Outre le scandale donné, il y a très souvent offense grave
contre la justice et par suite nécessité d'une restitution.

Que d'illusions en cette matière ! Que d'abus dont les auteurs
ne semblent pas comprendre les tristes conséquences dans les
ames, dans les foyers et jusque dans la vie sociale.

Urme PARTIE

LES ABUS DE LA PRESSE

io Le jour-nal -à spéculation.- Aujourd'hui, tout le monde lit
le journal.
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Exploitant habillement ce besoin universel de lire, des,
hommes, ne possédaat pas les qualités nécessaires, se mettent
à la tête d'un nouveau journal, l'annoncent avec éclat, et le
répandent avec profusion. Que cherchent-ils ? Les intérêts du
pays ? Nullement. La protection de la morale au foyer ? Pas
du tout. Leur grand objectif, leur unique ambition, c'est d'arri-
ver à la fortune le plus rapidement possible.

Pour atteindre ce but, le journal à spéculation est prêt à tout
sacrifier et à faire marchandise de tout. N'ayant pas de princi-
pes arrêtés, il n'a qu'una honnêteté déguisée. En même temps
qu'il fait Péloge de la religion et proclame la nécessité de sa
morale, il ouvre ses colonnes à des écrivains plus ou moins
hostiles à la foi, à des écrits'pleins de préjugés et d'erreurs ;
il mot sous les yeux de ses lecteurs des réclames en faveur de
théâtres condamnés par la moiale et d'amusements contraires
à la sainteté du dimanche ; il publie des chroniques scandaleu-
ses, des romans obscènes, des attaques contre le clergé et les
communautés religieuses, des anecdotes propres à ridiculiser le
prêtre et son ministère.

21 Le journal immoral. - Certaine presse va plus loin encore
que le journal à spéculation. Non seulement, elle outrage les
mours par la publication d'écrits licencieux, mais elle sape
dans sa base la morale elle-même. Elle se plait à revêtir de
tous les charmes de l'art les passions qui captivent et aveuglent.
Elle s'attaque particulièrement à la famille.

Elle ilétrit, un à un, les membres dor. elle se compose, en
leur offrant le spectacle continuel du vice sous toutes ses for-
mes, en représentan sans cesse à Pimagination, au cour et aux
sens les charmes de lamour corrupteur, les chutes, les infidéli-
tés, les trahisons, et quelquefois même en faisant Papologie de
toutes ces séductions et de tous ces crimes.

Si digne de mépris que soit cette presse, la conscience ne
saurait résister longtemps à ses artifices. Sous l'action constante
de ses écrits perfides, disparaissent bientôt la force du caractère
et Pénergie.de Pame. Chez le jeune homme et chez la jeune
fille, jusque là simples dans leur foi et purs dans leurs mours,
naissent les tableaux qui troubler l'ame, des tentations lache-
ment combattues, des désirs coupables, trop souvent, hélas i
suivis de la honte et du déshonneur. Au sein même de la
famille, surviennent les dégoûts, les doutes et les divisions.

1 il Il



Il y a plus encore, les idées essentielles du bien et du mal
s'affaiblissent graduellement sous l'influence néfaste de ces
justifications et de cesi glorifications sacrilèges dont est remplie
la presse ouvertement immorale. Aidées par toutes les passions
en révolte, ces théories fi:Assent par anéantir, au fond des
consciences, les notions les plus élémentaires de la morale
naturelle, étouffer les remords de la conscience, renverser dans
les âmes et chez les peuples, les barrières élevées paria raison
et par Dieu.

Pour ne pas atteindre toujours ce degré de malice et de d6-
pravation, la presse immorale n:en reste pas moins, -tre •

époque, l'une des causes indéniables de l'avilissement dets ca-
iactères et de l'augmcntation dos crimes de tout genre.

31 Le journal servile. - Un autre abus de la pressa est le ser-
vilisme politique. L'abus que nous signalons ici, ne consiste
pas à soutenir un parti, mais à le défendre aveuglément, au
mépris des principes et du droit, Le parti avant tout, le parti
pardessus tout et toujours, tel est le mot d'ordre du journal
servile, et pour y rester fidèle, il ne rougira pas de rompre
avec les lois de la conscience et de mettre son influence à glo-
rifler ceux qui violent les intéréts de la nation. Ce journal
approuve les mesures évidemment iniques ou contraires au
bien de l'état ; il accorde ses faveurs à des agissements ina-
vouables et n'hésite pas à prodiguer les éloges aux indignes.
Dans le feu de la lutte, il ne recule devant aucun moyen : ca-
lomnies odieuses, médisances injustifiables, violation des se-
crets les plus intimes de la famille et de l'amitié, ingratitudes
et trahisons, tout lui semble permis, pourvu qu'il arrive à ses
fins.

4o Le journal impie. - Cependant, plus funestes encore
sont les abus du journal irréligieux et propagateur de l'im-
piété. Hostile de parti pris à la foi chrétienna, il ne met à
profit la licence de la presse que pour donner libre cours à se.t
théories délétères, à ses sarcasmes et à ses blasphèmes. J1
s'étudie quelquefois, il est vrai, par une nécessité que lui im-
poseut les circonstances, à déguiser ses coupables menées et
ses intentions perfides, mais il n'en restE nas moins inspiré
par la haine de la religion, non d'une religion quelconque, mais

7-
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bien de la religion catholiqùe, la seule vraie, la seule divine et
vraiment capable de régénérer le monde.

Il n'y a pas de presse plus active, plus entreprenante, plus
souple et plus artificieuse que celle qui se fait ainsi Porgane des
ennemis de PEglise. Son but, c'est de rendre la religion odieuse
au peuple. Elle lui représente nos dogmes comme un obstacle
-au développement de la raison et au progrès de la science. Elle
suscite des préventions et soulève des préjugés contre les dépo-
sitaires de Pautorité ecclésiastique, afin d'arriver par là à
-détruire cette autorité elle-même. Elle se plaît à exagérer et à
mettre en relief ce qu'il y a d'imparfait dans. Phomme, afin
,'effacer ou du moins de voiler ce que Dieu a déposé en lui
de divin.

Pour être lente parfois, laction de la presze impie est tou-
jours fatale. Son influence, si légère qu'elle soit au début, finit
par entamer les caractères les mieux trempés. Elle affaiblit
graduellement, dans les masses, les convictions sincères, les
-rend indifférentes à ce qui est étranger au bien-être matériel
et aux jouissances de la vie présente. Ebranlé dans ses croyan-
ces religieuses et dans son respect pour Pautorité, le peuple se
déprave et se corrompt.

IlIme PARTIE

. 1Es DIWITS DE LÉGLISE ET DE D'ÉTAT A LÉGAiiD DE LA PRESSE

Ce serait une erreur de croire que la presse ne relève que
des lois intimes et secrètes de la conscience, et qu'elle peut
manquer à ses devoirs sans que les pouvoirs, chargés des socié-
tés, aient le droit de Pen punir. Admettre une telle liberté,
serait enlever toute garantie à la paix des familles et compro-
mettre la sécurité publique elle-méme. " La liberté de penser
et de publier ses pensées- dit Léon XIII - soustraite à toute
règle, n'est pas de soi un bien dont la société ait à se féliciter,
mais c'est plutôt la source et Porigine de beaucoup de maux
iEncycl. immorlale Deil. "

Il est donc-certain que PEtat peut et doit prohiber la publi-
cation d'ouvrages hostiles aux principes et aux conclusions de
la loi naturelle. Il a môme l'obligation de s'opposer, par des
mesures préventives, à Pimpression et à la propagation d'écrits
notoirement mauvais. " IlÉtat s'écarte des règles et des pres-



criptions de la nature, s'il favorise à ce point la licence des opi-
nions et des actions coupables, que l'on puisse impunément
détourner les esprits de la vérité et les âmes de la vertu (Ency.
Immortale Dei). "

Le paganisme lui-môme avait compris l'obligation, pour
'Etat, de s'opposer à la licence des écrivains sans respect pour

les choses divines et cherchant à troubler le peuple dans ses
croyances religieuses.

Diogène Laërce rapporte que, sur l'ordre Ûes magistrats d'A-
thènes, les écrits du philosophe Protagore furent brûlés sur la
place publique, parce qu'ils attaquaient la divinité.

Le jurisconsulte Ulpien dit qu'à Rome, une loi spéciale dé-
fendait de partager entre les héritiers les livres irréligieux
trouvés dans une succession, et ordonnait aux juges de les dé-
truire comme étant un poison pour les masses.

Dans les siècles chrétiens et sous les gouvernements catholi-
ques, le droit de répression, à l'égard de la presse, fut exercé
avec une sévérité incomprise à notre époque, sévérité cepen-
dant nécessaire au maintien de rordre et à la conservation des
bonnes mours.

Au reste, aujourd'hui encore, ceux-là mLaes qui proclament
le plus haut la liberté illimitée de la presse, ne sont-ils pas les
premiers à la combattre et à l'enchainer du moment qu'ils
voient, en elle, un obstacle au but qu'ils poursuivent ?

Si tels sont les droits et les devoirs de l'Etat à l'égard de la
presse, combien, à plus forte raison, l'Église de Jésus-Christ
a-t-elle l'autorité nécessaire pour condamner les livres, les
revues et les journaux qu'elle juge dangereux et nuisibles pour
les ames confiées à sa vigilance et à sa sollicitude !

A toutes les époques de son histoire, 'Eglise catholique a
exercé le droit divin qu'elle possède de défendre à ses enfants
la lecture de tout ouvrage contraire à la foi, aux mours, ou à
la discipline. Au XVIe siècle, elle a même institué une con-
grégation spéciale, celle de l'Index, avec la mission de signaler
aux fidèles les mauvais livres et de s'opposer, par les censures,
aux ravages toujours croissants de la presse irréligieuse. Dans
chaque diocèse, l'évéque, de droit divia, est juge des motifs
suffisants pour condamner mime les écrits qui ne tombent pas
sous les règles spéciales de l'Index.
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- IVme PARTIE

DES DEVOILS DES FIDÈLES k L'ÉGARD DE LA PRESSE

10 Le premier de ces devoirs est de s'interdire rigoureusement
la lecture des livres hostiles à notre sainte religion. fEglise
nous y obl:ge sous les peines les plus sévères. Or, pour étre
bon catholique, il ne suffit pas de croire les dogmes qu'elle
définit et de pratiquer sa morale, il faut de plus se soumettre
à ses décision i.

Au reste, accueillir favorablement et lire avec complaisance
des écrits qui attaquent l'Église dans sa doctrine ou dans son
gouvernement, c'est exposer sa foi. Peut-être ne voit-on pas
toujours le mal que renfermeglt ces livres impies ; il ést parfois
caché sous le masque de Phypocrisie, sous le manteau de la
charité, de la philanthropie et des ouvres de fraternité univer-
selle, mais il n'en existe pas moins et on finit par rencontrer,
tôt ou tard, les principes dissolvants qui font naltre le doute
dans l'esprit, y accumulent les ténèbres et sont la cause de
notre perte.

Ne dites pas que votre foi est robuste et qu'elle peut résister
à l'influence néfaste que la lecture des mauvais livres exerce
sur d'autres Ames. Vous êtes dans lerreur ; on prend, malgré
soi, les idées des livres qu'on lit habituellement. Le travail de
persuasion se fera lentement, mais infailliblement. Lexpérience
est là pour démontrer q -e les esprits les mieux affermis dans
la foi en sont venus à perdre le sens de la vérité catholique et
même à faire complètement naufrage dans la foi.

20 Vous devez les écarter avec soin de vos foyers comme un
poison qui ne pardonne pas, si vous voulez conserver innocent
et pur le cœur de vos enfants ; et vous-mêmes ne vous en per-
mettez jamais la lecture.- Il y a en nous trop de cause de
défaillance, n'allons pas augmenter notre faiblesse et donner à
notre ennemi de nouvelles armes pour nous vaincre.

Chefs de famille, qui possédez des bibliothèques composées
d'ouvrages de tout genre, il est donc de votre devoir d'en faire
une revue sévère et de détruire impitoyablement les livres qui
seraient contraires à la foi ou aux bonnes mSurs. Peu importe
l'argent sacrifié, il y va de votre salut éternel et du salut de
vos enfants.

2)68
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3o Il ne vous est pas plus permis de recevoir un mauvais
journal que de garder un mauvais livre. Le danger est même
ici plus grand, à raison de la diffusion universelle des feuilles
périodiques parmi les masses.

En vous abonnant à ces journaux, vous commettez un triple
péché: péché de témérité, puisque vous exposez votre foi à
des dangers inevitables ; péché de scandale, vous laissez croire
à votre épouse, à vos enfants, à vos serviteurs, que vous approu-
vez et que vous partagez les idées anti-religieuses et les princi-
pes immoraux des feuilles que vous patronnez ; enfin, péché
de coopération à une ouvre essentiellement mauvaise à
laquelle vous procurez, par votre abonnement, les moyens de
poursuivre son but de démoralisation et de ruines religieuses.

4o C'est trop peu, de ne pas se laisser vaincre par le mal, il
faut encore, suivant rexhortation du grand apôtre, triompher
du mal par le bien : NoPi vinci a inalo : sed vince in bono
nalum. (Rom. II, 21).

Opposons les armes de la vérité aux armes du mensonge,
repoussons avec les livres les attaques des livres, avec les jour-
naux celles des journaux.

Il est à désirer que des bibliothèques, abondamment pourvues
de ce que la presse chrétienne et consciencieuse a produit
d'ouvrages substantiels et intéressants, en fait de piété et de
religion, d'arts et de sciences utiles, soient fondées dans chaque
ville, dans chaque village, afin que 'on puisse ainsi offrir à
tous ceux qui ont le temps et le goût de lire, assez de bons
livres pour leur ôter la tentation d'en lire de mauvais ou de
dangere-ix.

Enfin, c faites-vous un devoir d'encourager les bonsjournaux,
car il en coûte beaucoup à ceux qui, oubliant leur propre tran-
quillité, se livrent à un ouvrage si ingrat, pr zèle de la propa-
gation des bons principes, et font un si noble usage des talents
que leur a donnés la divine Providence. Vous devez donc leur
en savoir gré, puisqu'en les consacrant à la gloire de la religion
et de la patrie, ils rendenL à vos familles un éminent service,
en les prémunissant contre tout danger de séduction et d'er-
reur. à (Mgr Bourget- Lettre Pastorale contre: les mauvais
journaux).
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GR Parchevêque a voulu profiter de la fête de saint Viateur,
e '-patron de PInstitut de ce nom, pour faire lundi dernier, le

21 oc-obre, la visite annuelle au collège de Joliette qui,
dans ses 48 années d'existence, a donné à PEglise 193 prêtres et 65
religieux.

A cette occasion, il y a eu messe pontificale célébrée par Sa Gran-
deur. Le choeur des élèves composé de.260 voix, a chanté la messe
du second ton harmonisée et à l'offertoire « lEn Dilectus ») de Lam-
billotte.

Mgr l'archevêque a conféré le sacrement de Confirmation à 146
enfants au collège et à% l'église paroissiale.

Sa Grandeur a aussi visité les autres communautés de Joliette.

'ALLIANCE Nationale.--Xous lisons dans le bulletin
de l'Alliance Nationale :

« Sa Sainteté Léon XIII a daigné accorder à rtre Société, à ses
membres et à leur famille une bénédiction spéciale et une indulgence
plénière à larticle de la mort. C'est sur la demande de notre Méde-
cin en chef, le docteur Cypihot, qui, comme on le sait, revient d'un
voyage en Europe, que le Saint Père a bien voulu nous donner cette
précieuse faveur.

« Cette haute approbation donnée à lAlliemc Netionale nous crée
des obligations que nous ne saurions méconuaitre e. que nous rem-
plirons avec joie, en nous montrant toujours pleins de respect et de
dévouement pour PlEglise et le Saint Siège.

« Avec un tel encouragement, notre Suvre doit infailliblement
prospérer. Nous avions déjà reçu de notre vénéné Archevêque un
témoignage de confiance inoubliable, quand Sa Grandeur avait
accepté la présidence honoraire de notre Société. -ujourdhui, c'est
le Père des Fidèles qui daigne nous bénir et appeler sur nous les
bénédictions du Ciel. Qu'il en soit remercié du plus profond de nos
cSurs ! n

Nos félicitations et nos compliments à l'Alliaince Nationale.
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Les Artisans Canadiens-français.- Il a quelques se-
maines, M. le chanoine Bruch6si, chapelain général de la Société des
Artisans Canadiens-français de Montréal, adressait la parole aux
Artisans d'Ottawa. Nous extrayons de son discours les lignes sui-
vantes que nous recommandons à l'attention de nos lecteurs :

« Encourageons, messieurs, nos sociétés catholiques et défiez-vous
de celles qui se disent neutres, indépendantes et qui comptent la
religion pour rien. Elles offrent des dangers contre lesquels vous
ne sauriez trop vous mettre en garde. N'avez-vous pas assez de celles
que l'Eglise encourage et bénit ! Pourquoi aller ailleurs ?

« Conservez votre argent parmi les vôtres, dans votre pays. Ce que
vous payez aux sociétés étrangères profite à Pétranger. La protection
est ici de saine et indiscutable politique. N'êtes vous pas heureux
de penser, membres de la Société des Artisans, que votre société qui
fait tant de bien parmi les individus et au sein de vos familles. a de
plus, à l'heure actuelle, $150,000 de fonds de réserve, placées dans
les fabriques paroissiales ou nos institutions religieuses de la provin-
ce de Québec ? Elle n'est donc pas seulement la bienfaitrice des
citoyens, elle est la bienfaitrice du pays tout entier. »

La question des Ecoles. - L'excellent Messager de saint
.4ntoine publie les lignes qui suivent au sujet de la difficile question
des écoles du Manitoba:

« Nous avons proposé à tous nos abonnés de faire les exercices des
neuf mardis ou des treize mardis eu l'honneur du Thaumaturge pour
que Dieu accorde aux catholiques du Manitoba la liberté d'élever
leurs enfants dans notre sainte religion.

« Nous espérons que notre suggestion a été agréé et qu'u'ne prière
immense et puissante s'élève depuis lors vers le Ciel.

i Dieu seul peut débarrasser cette question des inextricables diffi-
cultés dont elle est hérissée et d·mnt elle semble encore se compliquer
de jour en jour. Demandons à saint Antoine qu'il intercède pour
nous auprès de Dieu, qu'il éclaire et guide nos gouvernants, qu'il

-aise le fanatisme et qu'il obtienu à tous ceux qui doivent agir- la
force de se mnettre généreusement au-dessus de toute considération
de partis.

tRien comme la prière commune pour forcer le Ciel, arrêter la
colère de Dieu et faire descendre sur la terre les bénédictions et les
consolations. Prions pour les intérêts généraux de lEglise, et prions
pour nos intérêts particuliers.

i Que nos pieux abonnés qui n'ont pas ni.core commencé les mar-
dis le fasse au plus tôt, et ayons confiance. m

Mauvaise littérature. - Les informations ci-dessous sont
données par la Minerre ; nous soascrivons pleinement aux judicieu-
ses remarques du confrère.

DE MONTRÉAL
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(c Nous félicitons cordialement le gouvernement fédéral de l'hou-
reuse initiative qu'il vient de prendre.

«t Sur ses ordres, les officiers inspecteurs des douanes, à Montréal,
viennent d'opérer la saisie de ballots de ces journaux immoraux,
qn'on appelle Oul Blas, supplément, la Gaudriole, le Fin de Siècle,
etc., et qui s'importaient par 'bottes dans notre ville, depuis trop

longtemps déjà? pouir y jeter le scandale et la démoralisation dans
les espits et les coeurs.

i r~ous espérons qu'on continuera, avec activité cette campagne

-d'assainissement moral et social, dont le be.soin se faityvivement sentir.
«i Il sera bon de surveiller non-seulenment le passage en douane,

-mais le débit qui se fait de ces saletés pornographiques, prétendues
littéraires, dans certains dépots de journaux, foyers d'infection pour
râme de la jeunesse..

«Il est temps, grand tem.ýps de réagir contre l'esprit de trafic à
.outrance, qui bat monnaie aes plus détestables importations de la

presse européenne la plus corrompue, au très grand détriment de la

.saine moralité dans notre jeune communauté sociale. 1)

A U OLERQÊ ET AUX COUMUNAUTÉ§ R~ELIGIEUSES

SES volumes 10Ome et Ilme des Mandements du diocèse de

Montréal sont actuellement en vente a r'archevèché,
.Au prix de $1.25 le volume broché.

La série complète, comprenant les onze volumes déjà parus,

se vend $1.25 le volume broché, et $ 1.50 le volume relié.

On est prié de s'adresser à M. le chanoine Martin, à l'arche-
vêché de Montréal.

AUX PRIERES

SZr S. Emêlie (M1. Sophie Riaux), des ESurs de la Miséricorde,
Montréal.

Sr M. Irénée (Ale.ýine Mesnard), professe de chSuordes religieuses
drs SS. NN. de Jésus et de Marie, Hochelaga.

Sr M. des Victoires (Eléonore ÂUlard), des soeurs de la Proyidence,
Montréal.

Mhe Vital Lefort, née Guérin, Laprairie.

ARBOUR & LAPERLE. Iprin2eurs.Relletirs, 421, Rue St-PauI, Montrihi
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01E[[lIRE 0E MGR. SAiTO[[L-..ol
ICashingon, 1). C., 4 Nový., 18~9-1.

A4 la Gom?1 ag1ïie 1<Jolieil.

Messieurs, - A mon arrivée en A mirique, il y a deux afts, j'eus

le Plaisir d'entendre l'Eolien dle Sa Grandeur l'archevê que de Phila-

<eiph'ie :avec la gene,(.rosite qui le caractérise Sa Grandeur me fil

dot dle l'instrument. L'Eolicn a été pour moi depuis ce temps, une

glrande source de T>1içir et il me serait impossible (le trouver une

(1i5rae,ion d'n arartere plus revé pour me reposer dles long!ues

eu,5 d'études et tle travaux officiels.

L'Eolien grand format possède une grande variété dle sons per-

r4elant d'exécuter, avec une sîtrprenante facilit, la musique la Plus

dttfieile et avec d'étonnants effets d'expression.

L'Eolien semble étre comme le couronnement dles inventions prati-

94, 5 Si nombreuses de ce siècle. Cet instrument, j'en ai la conlvictionl,

eea d'un grand secours pour J'éducation 'intellectuelle et morale des

famlilles et. par suite, rendra de grands services it la société en gene-

Voire etc.,

F. ARCHT SATOLLI.

L'Eoîj811 rencontre l'approbation des hommes les plus émi-

nnsparce qu'il met à la portée de tous le plus intellectuel des

elnulements : la musique.
Le& amateurs de bonne musique sont cordialement invités à

'ferir entendre ces merveilleux instruments.

Cataloguies descriptifs de l'Eoliefl expédiés sur demande.

Conditlofl$ exeeptiofllee au elergé.

L~ OMPGNI DZPIANOS PRATTE
1676 RUE NOTRE-DAME 1676

.. MONTREAL

' .N. PRATTE-
DlrecteurlGéraibt.



AD A A~Pfl MRCHANu Dr, FIE
A@r PAUMUUIU E Gros et en

Importateur (le toutes elspèces -le Ferronneries pour construction d' glisoEt
4'oleèges, Couvents et Riésidences. Outils pour menuisiers, hret'r
,Meubliers, etc., une spécialité.

__ 390 RUEST-ACQUES, 390.

MAISON ALPHONSE VALIQUETTE
INIPOPLTATJýLTR DE1 (Etabli en 1870>

tittreiauilses Fru.camiNses Anmglaises et Ain(éricaI iaes*
TmI>is et Fournitures tde MaiS'0

Bpecialites : PREL ARTS, 4, 6 et 8 verges de IaXge
Prix spéciaux pour Couvents, Collèges et Communautés religieuses.

1883 et 1885 RUE NOTRE-DAME - MONTR1EML
TELEPHIONE D)ES MARCHANDS .32.

Pour la Premiere Communionl
N'oubliez pas que nous sommes les sfiîls édJiteurs d'une NOUvELLe'

IMAGE, c'est une (es plus belles qui n'a javiai, été vit
Veuillez nous dpmander un échantilion et nous l'enverrons gratis aux Per-

sonnes qui pourront en yendre.

WISINTAINER & DALCECOIO
Incadreurs et Importateurs de Chromos, Moulures et Glob6

Spécialité : Ouvrages en Cire. En Gros et en Détail.
82 Rue 8t-Laurent et 1855 Rue Ste-Catherine N on trea'_

Chapelier et Manchonnier
1MIIO]UTATEIR

Toutes Marchandises du dernier Gout et de Premiere Qua/itO'
Une attention spéciale est donnée aux commandes

du Clergé et des Communautés religieuses.
1794 - rue &te-Catherine - 1794

N. SI M ONEA U ELECTE INlie
Bureau : 1990~ rue Notre-Dame - Notitreal

Longue expertence dans la man ufacture et lepoag d'appareils elepi riquI c,
réparations et ouvrages neufjs de tout gonre. Appareils "ee ',rIl touri
.Mains, Hpa)cii1]tê pour le posage de tii pour la ituinteretrite

sm-r t-îarence Arclievacha de Montral]. TFtLEPHONE BeLL 1 2 7b



Pastilles Composees d'Ecoi-ce d'Ormne,
Pou r ieVUe)>I nirritatilioi (les Bron1ches, Mal

de Go),g'',i, Rues, Ast/hme, etc.res 1 ,astilles 5onrt d'une utilitô s1péciale fLux chanteurs, iTà-

dioatours, orateurs sujets à souffrir d'Enrouement.

PRIX DE TA BOITEý - - 10 CENTINS

DOUZAINE-ý 1)I ý BOITES - - 75 CENTIN5

Euvtt' atu. Dépôt général

>IlltrMueIe CHEVAL & OAXIVBEAU

50Il- RUE ST.-JACQUES

Près dje la Gar-e dit Grýand- Irotne.

a Horloger
BIJOUTIER, OPTICIEN

Et GraIveuIr Géntérftl -1

42, RUE,ý ST-LAUREN~T
Entre les ruies Craig et Vitré 1MONTREIL

ARCHITECTES

INGENIEURS CIVILS
97 -RUE ST-JACQUES,

Banque du Peule

2P'-ephome 696. MONTREAL. Can.



_: INIDISPUN5ADLU --
UTILE COMME UN DICTIONNAIRE

Dictionnaire de santé,
Mine de richesses,
Puits de bonheur.

Ceux qui le )ossèdefnt sauveront toujours leur argent1
et leur santé, et bien souvent leur vie.

Le Medecin de la Famille
Encyclopédie de Médecine et d'hygiène

publique et privée

Contenant la description de toutes les maladies connues, et les
,meilleures méthodes de les traiter et de les guérir, par le

Dr S. LAOHAPELLE ET AUTRES
Docteurs-médecins, professeurs, praticiens et spécialistes distingués.

Volume de 1300 pages grand in 8vo, illustré de nombreuses
planches en couleurs et de belles gravures, et bien relié.

Cet ouvrage est unique en son genre, d'une valeur inappré-
ciable, et indispensable au foyer domestique.

Il est recommandé par les meilleurs médecins comme ûr,
judicieux et digne de confiance ; et par le clergé comme absOln'
ment moral.

C'est le guide médical par excellence des familles.
Recommandé spécialement au clergé, aux prêtres missiO¤'

naires, aux communautés religieuses et aux institutions enSe'
gnantes.

Nous offrons à ceux-ci des conditions spéciales tant qne
l'édition durera.

V ENIDU QUE PAR SOUSCRIPTION.
Pour plus de détails, s'adresser pour les éditeurs, à

W. H. COLLINS
291 Z-xe Quieenl, - O>ttamvvra



Pharmacie Lavioletto & M elson

1605 RtUE NOTRE -DAME
'COIN DR LA RUE ST-GABRIEL __MONTRXAL

ProPriétaires des Poudres Anti - Rhumatismales du Dr
Nelaton.

ôrese t Pour le Rhume du Dr Nelson.
PÀTE du Dr CHEVALIER à la Gomme d>Epinette et au Baume de Tolu'.

Profsseu à 'Ecole des Arts de M~ontréal
Métaallô à l'EXpositton de Chicago, (1893)

ZUCOII-TION D'EDIFIOEB PUB! ICS, EIIUETOVL
ARCHITERCTURE - PEINIURE

lieferences :A u-delà de cinquante éklises el/chapelles décorées depuis

»880, dans ioutes les Parties du L)o,ninwn , entre autres :Les église de

de BnsecusSlLungfd i ei- 0icn de I'u onirdal;

St ~ ~ ~ ' .Ph lip ',elul e éles 
h ubc iAbn , E. . a.,a

TLpHN BEL 6478 Plns Devis Ese eExpertssboui ei et Ateli es Noe 18 ue'r:, Mlit

htou r e médgcames e pcalié de la CUR D'A

CHPUEPU POTAG de pA TE etc Deane le ectale.

M 0

_j_ SO 1oq~ M4 ve62

Cous e u dcaiet etécal,é de Soie, E,E.
2097 DUE GLANED E Doux

01AcEUEprPTAG erAT etc D oranezlCalour,
Hetfi 202 OT hamcin9nrueu JAQE A t-LaueR Montréal

Chle ap, eac-Tuxrs de Feulltr dle Soi Eatc Etcell

SaculpOturàOIeur e t eoreu



LA ROYALE
IfNu rPincitpul g

COMN de la PLACE D'ARMES

J. B. PILON & FILS

ai£ D«)ASSUHANC-0
Actif 08O.0OO.00O

WMi TÂTLHY, agbat g6néral.
B. HURTUBISB, et A. St.C!3 '

agents du département frABC4100

et de la Rue NOTURE.DÂ]gàl
ENTREPRENEU RW DE

POMPES FUNEBRES
.VTABLI EN 187.9

Glacieres, Embaumage, el
voitures doubles, une sZý

*2517 rue Notre-DE08l
Entre les rues St-Martin et des

seigneurs, Montréal
Tel Eeil t3C2. Tel. Yarchands 66

:Jiixo de WEes g '!
NOUS OFFRONS A MESSIEURS LES MEIBRES DU CLERWE

Un açsortiment complet de

VEIL1LEUJSES, HUILE OLIVE pour Sanctuaire
VINS DE MESSE de Qualité Supérieure.

Nons ne demandons qu'un essai. Ecrivez pour prix et échantillons

LAPOR TE, MARTIN & CIE, N- 78a,V ultP,. otN

F. LFIVI EI IdTEL EP ITONE 3010 F. F.IUQF'

F. LEFEBVRE &OE
MAISONS ET ENSEIGNES

Coloriage, Imitation et Tapissage. Lincrusta Walton une specialite
108 RUE MANSFIELD, MONTREAL

Nous avonis -ifcoré un grand nombre dI'Aglises, parmi lesqu-Iles - 'église
de )a Nativit ,, Hlochelaga, St-Antoine, SIL-Gabriel. Lachine, la chapelle do
séminaire de philoQophie à Montr,ýal . tc.t.

h FerronneriesEa D, COLLERETI ofe-rO
PEINTURES, HUILES, ETC.

0191- M:T7jl CRII.&I -- 123

'rélépbone Bell 1638. MOIVT]aIeA



??. TRAPPISTES DE NOTRE-DAME DU LAC, P. Q.
Spécialité: VINS DE MESSE ET DE 'TABLE

eePiliere, _j,>omage' Xeort - du - ah/,Weurre f'er choix.

ANIMAUX REP~RODtUTEURS

S'4Idresser . I A la Trappe de N.-D. du Lac, 1>. Q.
2o Pour vins et fromiage -à M. Brisset, rue Gosford.

3o Pour beurre :à MIM. Lévêque et P)ichette, 2062

ru Cte(atherine.*

1ýONAYNE FRERES
Marchands du Chaussures

2027 RUE NOTRE-DXE.
NONTIIEAI

Carre C ha bol/lez

M 131 des plus anciens et des plns considérables MagaqîQs de Chaussures de3

Otréal.
lltnommé pour la supériorité le ses Chaussures.

LE VERTILBTEUR ,EOLIERN
(Breveté 26 laai 1894)

Es ans contredit l'appareil le

Plus moderne et le pins e fficace
pour la, ventlltlof Parfaite des

Edifices Publics,
y /<fnuf'ictusres, Eglises,

V gasoS d'é~ducationZ,
Résidences, Eicuries,

Cabinets d aisance, Ltc.

L'une des principales propriétés d> (', ventilateur C'es~'

*J n 'll est rois en tujolvefriet, non seulementpa'ý le moin-

dre vent, xai~ .aussi Par la difiec de températuire (le

pilntérietr et de l'ex térie tir (le lat bâtisse.

L'lhélie tlacé ti linteri(,ur uje ce ventilateur non seule~-

ment établit, un Courant, d'air continuiel, mais aspire on

pomupe hintes les Pousisières, la fumée, lem vapeurs, l'ati

vicié, etc.

Il - A- Ventilateur EoliCfl " est hautement. rec'ommafldt

~ r par un grand pOlkre les pi ncipaux archlitects ets

déjé eîî u a itsn un nombre considérable d'as se et

maisous~d'éducat011, elc. Fait en plusiettrit graeèdurs.

L.ESSAR[) & HARRIS
1: ý,propriétaires et Manufacturiers

Plombiers, Poseurs d'ÂPPlirOils de Oh&uffagO et Couvreurs



CHS DESJARDINS & CI]E
Eabricants et Importateurs de

CHAPEAUX ECCLESIAISTUQUIES
1,537 RUEF STE-CATIIERINE

Les f forts que uruis avons t'ails dlepuis des aninées, en vu de nouS, rou
rer la matière première à bon marché, nous permettent aujourd'hui de Vous
ýoffrir h s Chapeaux ecclésiastiques, Je première qualité, aux prix suivu1fls

(illajcaiux Bomnain fil ('acliemire $2.004
Feutre tlt 2 50
Nloie, b>oit 2.400

Slextra 2.50
Franç.-ais, eu Pelitele 3.011

Aussi un atsortiment (les plus complet de Capots en caoutchouc.
Nous faisons de grands preparatifs pour notre ccmmerce de Fourrures

la prochaine saison.
Nos livres sont toujours ouverts à tous les messieurs du clergé.
Tous les cbars de la ville passent à notre porte.

JB. LASNIER &c FILS
FABRICANTS DE

FourntsHeurs de l'archevêché de Montréal et desi prinîcipales maIsoDO
religieuses de la provtnce.

importateurs des VINS de MESSE de SICILE d'ESPAGNE et d'ALQERIE
Tiennent comme spécialité L'HUILe D'OLIVEt, les IlES les CAPES$ des

MeILLEURS CRUS.

AdresseZ à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou LÔVI'

MAISON FONDÉR EN 1879.

CES VNT FNRBF
ST-HYACINTHIE, P. Q.

i Tubulai No, Soffleie Eletrique et )hdrai lair'
RPI.'EaENCES Orguels dii N. D). deý Ni'ntréal. <leè1

grand ou 4;"nadal, Cathadrai(le de nréltle
héd(raie d'iiawa, Cattîédre de MtraW à

N.D.~~~~~~ dSletycnh, t-os '
Coeuri d'Ottawa, St. Aut bony's, Mnrft't

Orgues 'fcatnàvue bonne composll,1013


